
تُُۢ بعَۡضُهَا فَ  ن فَوۡقِهۦِ سَحَابٞۚٞ ظُلمََُٰ ن فَوۡقِهۦِ مَوۡجٞ م ِ هُ مَوۡجٞ م ِ ي ٖ يغَۡشَىَٰ تٖ فِي بحَۡرٖ لُّج ِ وۡقَ بعَۡضٍ إذِآَ أخَۡرَجَ يدَهَُۥ أوَۡ كَظُلمََُٰ

ُ لهَُۥ نوُرٗا فمََا لَهُۥ مِن نُّورٍ لَمۡ يكََ  هَاۗ وَمَن لَّمۡ يجَۡعلَِ ٱللََّّ دۡ يرََىَٰ  

 ( 
 
( 40 :  ور الن  

(Ces œuvres seront encore) pareilles aux ténèbres (régnant) sur une mer profonde 

que recouvrent vagues sur vagues, au-dessus desquelles (pèsent) des nuages. 

Ténèbres (accumulées) les unes sur les autres, où, qui y étend la main, n’arrive 

qu’à peine à la distinguer. Celui à qui Allah ne donne pas de lumière ne peut avoir 

de lumière. 

Coran (24:40) 

 


